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JOURNAL DU CULTIVATEUR
-ET DU COLON.

Si la guerre est la.dernièr e raison·des peuples, l'agriunitire doitr i, a.i., la proultere.

Emparons nous dr sol, si nous vonslos cneserver notre nationalité

Rédacteur FIRMIN H. PROULX-Gérant :. HECTOR A. PROULX.

evnoe de las semaine :Rn meurs pîolitiques.-Nouvelles
de l'Ameséri'q.ue dn Sud.-Nouvel les d'Eni-ope.-.-L' ch.r
gé caitholiqno en Angleterr.-La plus grande férma
du mnde.--Le purgatoire et les protestnnts.

Causerie agricole : Rotation de récoltes propre aux diffé-
renles so:tos d1e suls (Suitc).

Sujets divers : Le pain qui. ne nourrit pss.--Emploi de
la smie comne engrais.-Culture des panais.-Choix de
senence de blée dnde.-L'nulité des copeaux das tu,
chaimp.-Soin 'à donner au bétail.

choses et autres Le-voelws Jerseys.
Bocette : Comment on graisse la laine les moutons pour

la faire croître.

A nos abonnés.-Nous regrettons d'avoir à annoncer à
nos abonnés que nous sommes forcés de suspeidre, pour
ine couple de mois, la publicatinn de iotrv journal. Malgré
des appels réitérés, -nous ne recevons presque rien des re-
tardataires, et comme nous le disions'dans le numéro qui
annionçait ciotre vingt-huitième année, nous ne pourrons
pos continuer à naintenir notre publication sans le concours
bica légitime de nos souscripteurs.

.Nous allons* donc disparaître pour. un temps,- et nous
recommencerons à publier la Gazette, si les circonstances
nous deviennent plus favorables.-

Dans tous les cas, nous avertissons charitablement nos
abonnés retardataires que nous allons leur aider A s'acquit-
ter envers nous, en prenant les moyens ordinaires en pa

.reilles circonstances, si d'eux-mêmes ils ne peuvent pas y
réussir.

REVUE DE LA SEMAINE

Rumeurs politiques.-Des rameurs, mises en circula-
tion par 'Phtcieur et le Star, vont à dire qu'il y aura
bientôt une dissoluitioi dui parlement fédéral et 003 éec-
tions dans tout le Doninion.-Les jourintuuix niinistériels
contredisent ces prédctioiis et assurent qu'il n'y a ei
eiles~rien de fondé.

Nouvelles de l'Amérique du Sud.-Le Chili est à la
veille d'e-nitrer en pleimte. révolution. Ue insurrection a
éclaté, et les- inîsuzrgés font chnquo jour des Progrès-
Plusieurs ports sont bloqués, et les puismaces étrangères
l ""fi-t. coiit e ce blours qui rini letr com Ie n vea
lu Chili.

-Lu Bre-il est ·en pleine crise ministérielle. A la
chambre des dl épuittés, la constitution a été lie ponur la
îsrea toe fis e . litn rt amen dements proposés. La
chambre aL en.snite pars mt résolut ion cestiraut cer-

.", sinsatea du gouvernentmt provisoire. Aussitô e

mim.stre de .iîintrient ut le ministre du cortmiiereu out
remis leur éItission enre les mains du président peu
ap1i ès les, autres ininitstres snîivatient leirexeimple et, dans
la "i.t-in leure, "n rceva:it la nouvelle de la moit de
Benjaitin Constant, inistre de la gterre. Constant était
nu des liomnihes les plus influients de la républiqué et s

perte sera*sensible à une époque aussi critique.
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RAouvell-s d'.%rope.-A : Londres :l. plusafreuse m aipaiser le~ terrours etLapailuanns dan e eqiielles le,
sêr règno parni les class res. De eeqtnineEde derni e r triomnpie de M GI dtone-vient d pnger l

>uille Rnalheureux logent tous les sosî.lis ' msons parti tory.;
de refuge <le Irrnée du Salut, legongerre.pkp és .Mgr-J'é,êque de Nancy vient <le faire conte dans
autorités nticipales font distrib r.s aiôe, îiini la Senaiane Beligieuse de son doc.r, le.riumé à -P ure.

ee . C secouri sont coiuplèïitnientinaifiisants, et pour p-u tien qu'il a en; à orne;avec le Saint-Pèran suj.t di'
fre cet état de cheoes se prlonge, l'on, peut s'attndre monveiíeiit - dont Son Eni nqncq le <ardinal Lavbiri

une émnto qiti pourr:ait bien prenudre les prpios .nné i rmier coup de clocie. larliîtn les espéî nces
d'Unerévolution. . .que 0 !i -X.laisséantrevoir, Mgr.Tnriraz jbnte

Loiresn'est pas la settle, .villeoîIù les pairuvres client . Ces e.eéranCes 'p t nnant:tout snr.l''nion des,
faine;-.' Prestue toutes les capitnles de, l'E rope, e sont catliahques de.rnice.sons.la dirition uni.etN ssnte

dans le réni cas.. A Paris, à Berlin et à Vieillie, il se de l'éi.copi Einbl ir cet te donbuhlî'. .i rt ;I1tt cette
lortige chaque jour des attroupeets7 de gensnoua nt double entente, n'est îais sans ldifficulce.d, mnia cl †
de faimli. Po e5ibl. dttineconsitinunifeste et.r ente.

A Saiit.Petersbourg la inisère plquea été soulagée les îatlholiques inisn ux p trire ,îlesjrêres.unis aux-
pai stite*d'tieirtne snilèe e .ig ers - évêqutes 'se pae·<ré éolunlet tieir:d o e

cués par le gouiv.erneienit dit ,zar.onti n'gîiné de le flé pa ti sur le terairi religitex e.t patriotique. Les déclaeh sit -liien i irîtaiîe iguli èîo L Is Jît fs er LLuuý elaîîn eîlueî no.loud o, e
chir enî lui offrnti'n milljoi de oubles. Un bünuquîier i.nife.plus nettes .nfliner.t que IoIus: Fommes
juif, le-baron Ginseberg. s'est renu lir au a a M san.is hostilità*otre l. foie îépub icaine,.reepectueiix

Duirn.ove, ministrd' afflures letrangereos, etluî a .enis à lég id des golf 1ein-mue'ît.établis, comIe l'enseinent
fnni c1 ièque poarce oniotant. M. Durnovi ayant f.it p îrt la doctrine ch.r.no et le tra.ditions cinstaites de

dé la chôg A son souv in et. cu a.ca crut qu'o yolait lu l'Egl.iseifester notre recon niss ne.
soudoyer et fit r.iôter Gnseberg Réflexion fuite cepîen e nveris tornlor-dtr..Ljusc
dant, il résolut. de reinettre le baron -n liberté et fit di t ti îinag- . s î N-3nirart

tribuct' leufllion dua roubleis parrmi les.paîuvres <eJ* tà nae e*aîlîipe ipeît~hra aux aaires pub.liquts, sel.n le(lcoil réitérés de Léon
capitale qui ne eattendaaient guère à pateille aubaine. Xi 1 et. potir atteindre le luit que leur-indiquait naguère

.- La navigation est. très difficile sur la .Tunilise, à 4où'Eîuinetico.?eCardiîial Ram polla..
ciause des glaçons ; les navires, épirouvent de sérieux dé.- --dui caidénahj1ee
lais. Dans différents norts, les navires ne peuiventminile VU (r uenite S le-

Lion (l Saint-Père 3:eédnis. lt-de..ls. mii les clé-pas sortir dit Por t. : .. 4o pén q l
En Hollaide et sn Belgique la neige est si épnisse que .- 1 niïison.- L'on prétend que'1e pape eon-

toute la circulation est inite'rroiipuie.- Des rnilliers d'o. viienc quetali e einrent: deVairane lw'gouvern-
Vriers sont oce'npés à déblayer les voies de chemin de R ItalO ne devent.ie plu.imuvaises

fer. SurIes côtes de Hollande la ier est elée à'una a avec les années, médite de s'exiler d.la Ville Eteinelle.............................. .. 1st, Probaîble .que ceti ruieurs soitsauîls fienîtt
sez grande distànce'dît la terre fc'rie,' ce i ftyrni si.a·r'le es probaleques runues sont's fonrement.

1vage un lar·ge binc de glace d'une extrênîté beanté. .Les que les econonnes du IMPe sipr contreialan-

ports Rotterdain et de Flushing sont setls 'accessibles 'r les grandes dépenses encourues à l'occasiou du-jubilé
de LéOn'XIli.

aux navires. .
- Une profonde sensation vient il'être créée en An- L se•nble ne s'occuper de c' t.inps ici en Europe,

gleterre par la victoire .du candidat de M.-Gl.-adstonq que de la recherche de i emdes contre la pieumoîii& Lîs
dans la circonscription de H.artleptool crens -eulin et Pihiir,Nïüites, ont fait, récen'm-

i. Furiess, home riler, a obtetnu 4,'n3-otes contre n eut inle iitéesIunte expéî ienee à ce sujet S&bdent
4,:305 pour M Gray, le candidat ministériel.. A:I'élect.ion. q!r'- le. at- que les clíru'e soilijyn-s a vttei:î do
précédente, feu MI. Richîairdaon, unioniste. -avait été élu conismptio; cei médecini après avoir* expérinenté
par 3,3:4 votes contre M Hawais,« homeruler, qui avait. d'aberl' sur des lanpins, oui t iîje 'té d'lu sang el clèvr<e
reçà 2,469 voues. Voilà dline inle majorité mîîinistérielle dans les iein<îs d deux leu rai lt ptient's, nn .ai içi en de a7
de près de 1000 voix chniîîgée en n'e m:üjorité gladsto an et une fenne de durdeg
nienne de près de :00 : soit un· déplacement de 1,30 résultatisnt'fajsants,
voix sur nai vote dé9 00. Le clergé cath rligued.A !eterre.--2arnii les six enri

On est uaîiiniine dais les cei cles politique anglais à dé. mlitix évêques que cil pue acituihellieit le Sacié cîuhli.gas
clarer que cette éMarante; victoire décide du soit du gon fi uro.le, nu.l.ucardîiud Ediward:How.'d.a nSit
ierneIeUt tory anx priîciiîinunesélectiois. Il y a quelques d.8c.de Nrf<k ; ini qgan riiian- .

jouera', lord Salisbury avatitproiinoicé un discours plein de trps, Henry Edward Manning itirchîeiqu a YiW4rmnia
Vantardisës la: s lequilI il pléteiidit ne uîia enaiindre le ter ', ocpe in se C'iJiaie~l> et <I. laist clr-. dix-cilr

rdic i'e si ii. U?élî dtio n de H àrtle plool lai évidem - dia ngdinres,.e nou n hono é de John Hen'y nu
lit' inn 'ha rgr de-t on>, car' il vient' dle 'faire ainceri a d'ip réceian, t.

pail u .u 'qie ladisolutiori du-Palemnent'est ïr - 1 Eu leterré, le-caritliail 'ii îiiiigi' » - .........
anise à '- il -poui «lEcosse, deux archevêques avécqutro éveµ

* ' . - , T'

..............................................



~GAETE DES~ CÂA PAGNES3

geants.'e paira ca tholol i dex trois roanmes réunzs CaSEiRIG RI 0O E
sontaunombre d: 41 et.les. baronnets 53. La consi i

rivé de:Sa M jêsté càmpte 9:meinbres catholignes et la
Che'nbre ds Communest7. Parmi.ces dernier six re- Rotation de.récltes propre aux différentes sortes

* présentent des circoririptions anlaises. desols.

EîvAng1tîrre et en.Eeno BeIenent.es'é irs t (Suite.)
les chapelles régitl ièremn'ent ideüérvies approchent r. I ý300.' 1"r Ot..'.
Lew plau'e~ de . culte octisinlles' s-nt..egâ ent t'resci d lahidïrs né o vent pas excéder
nombreuses. Les prêtres:ordenttés en activitéds cettear a ri. n rft

sn tiersc al tra rb ontoselap n aorile:sont an nolb're di presque de 2.800, Aet-a-dire:usýer x en pritv ct en pattura ïe.'lPar eet asso1leet la terre
dwdoubleqne lorsque le cardinal Wisemaàrétablicla 'l'rli: iix.sirreuT,'au iou l froia

iiérarchtie carbohue dansle royaume, en I .La pop-l 3  t .n r.ois
rt su comme lareiee rotationlemddes-

lati.în èatholique de tout Pempire est d'environ.dix m.il- . dr ptd lb , nq c
*lions. .. .. .. jei'tfdih[nted• xbùs~ &î~îi u eu

a rie re r gliset ' va i'ü lad dt'rib'utin dsr4-i 1 t 1;.i la 1li<é d sl 'et intrôduinL dii n atïs
La plus grande terme du monde.-La Lou isiane , dp.-4. .dactte rotat ion.sède.li plus grandu fermne dn monde,..qui.ne neaIrre pas

moins d 100 milles du niord au:sud.et, 20 milles de l' es. Ipent tre expédient de varier ces assolements. Le

lo'test. iemier qui a de xperienco saura nan let cinnmet il
ut rit. fre avec prudence. 'o s e crois que

Elle est èxrloitée par un syndicat'de capitalistas quid
p ano een dope enCanda pprc sera cet

an I 8.tachle n:iè'îa cetta région du: govrn en. fdera te c
rè-les -gene'rafè eq plus Pa111mhoratâl pi it;ed 1agA cett époe : ce n'étaitqu'ut immense pâtnrage:o

30,000 têtes de bétail ou chevatIx sauvages vivaient culture ri certamie. C' altérne,

Ili îir~ cou.'nvint lemeux aux circondarinces actuellervde cette
Ai'ijnud'hui ~1~ ' 'et de I ât*t6eriquie gaulisteqù..SutIeà'l'irc d érüB*ritàiïigu SöuIrise;;ýce.
estil tifééteï chdtö rizî-canne, ls es t r &i e' i'eit cotist maniînt eb'mn

* - ~cre *.-t céré;îles: Tsuut le travhill sufait par lavaupi ur "Le- " '''~îae de proîdnei ~écnltèslabindarïteé etos;et 4esa Lst r
propriêtireitont quatre bateaux ýà' vapeur pour Wi ser-q -u hndipòïtion puissi être
-vice de 31s imniles -devoia'nav.igable qui illonnent lapro '. ü c

ÉPr uû het sages cul tiSri,- jad sur*en 'con -ii.'u
Spriétéqueg clieniin de fer aln Pacîiqne sud traverse sr bt terres'et les prfits desfeaiiera
une!longueur'd 'quarante kiloînètree. -ad i er duitriple; si l'on

peuveentléjrolü e lo inträn

e puritoire et -les protesfant8.--Vioici quet les -Ang- d let les p ritil etii l'on ibp tr l ait
c:ns recomm -ent 'qcroire au purgatoire et l'utilité de . l

rl e di t tree a bouh( e.U eut ilt ve en ge abondani-
prières ponIí lés défunts. . :. . .- . . .. e . . ir .. on .

ce dants cet asolement, pois, fe tes, vescO-et racines, 'pour
L'e 2ihovèmbr" d'11890, il y'a 'e an d:ntis -au nin ;250 :·*'rirle•béïil clhee'dehons.e.t lineplus ni'uido quan-

églises anglicanes, des services spéciatix pour les défunse 't' u ill ipjalité'de ~gi-ii-iaîis une année,
Savec distuibïiitioîis'deklaeiit. Miis la r i Iéi'iaonis -Ille sous e. ystéme actu'oeioi puuiiait'en'produiire dans
du inor a ei li.si " etir es lons 'd Coitne lån
n rles ft:64îcdt.s e

mor ti "."'te e Pas de nourriture, pas de bestiaux ; pas de bestiaux,
Les !etemnentA du cléi-ge off 1cint étaint ilirset l as d'engrais ;, pas d'engrais, .pas do pain est nue

tel, tendu de draper is de sinIle couleur, poiti ilè Imxime qui derait être impriinée dans l'esprit de tous.
ciergesalltniés. La iniiiiqi< éait d'l'üi carâtère' sïéial les agriculteurs.
_l .circ'nstaca. Le .Dies • a et c a et. -. n rapport le fnrmes emimsies en Angleterre,
chez inpeuple iiaturelleieiint reigi-x, Pff r - Curln d u.cel-t. o a . a rti
duit est. grand. Le mouvenir est éatus auspicea i uni ne : dland de u leclletim s galité, pr aemtiè l re.îîmvante dsilssnis. delamiherhuli'.renô'
cnrporaionl du n.êtte nom quin a son mege prmciiil él à j:ach ez'é ,c v

S'tqiîelquetfîis des récolte vet:
S.ÄintAlbîan's Holborn," n ''.ntr d idi-es.u t s et latre cam, la terre parftitemnt nettoyée

t.r a n extde que uepui quelques a'nné chaumée et fumuée. Seconde année blé av .lde graisl

et -ldéju dan':112 égli.es, on a clanté .les.ver-r de mmr d'erbes pour lit pâturaige. Troisième .eO qnatrièmint an -

Ls 5vùiles de provinse ne restent, pas en arriero, car. les nées: âtnrage. aCinqnièue année pâturnige, cliaé
journiiax -tmetionunt plusieur chédrales dans les- oufuné. Les sixième et septièmîte anné.s: patur ge, et
quelles -les .pricateurs ont plaidé la cause des défits labot·î d'uomne pour 'arri ée au pratemps sivat

dansss leur sermon du dimanche, ve 110 ne la f tlia eni'ue jaeli d'été, u id'ieié réiolte en vert.
orts.* .Dasles ol graveleux; lère année, récolte

a, r-2 rt înnre; 2e, orgeI puis de la graine dherbe e et
4e, pâturage~;.5 meanniée, avoinei- de près puis on re

-. commence l'assolement.'

tir
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1 n'est pas étmnant que les terres cultivés de cette Si l'on envieage ainsi le prorès, iest facil de vol
manière soientt con nm ut tus le muni le Eat, pr. i lunien il se produit rarement; car si li-scie nce mari.
duisan t de 34 à 38 boisseanux miiii) ir d blé a *ar:.ns cesse eni avant, l huPana 'nié est' loi :d'en profite
sur Une mUoyenne d années favorables ; et je sulis bien oujours.; parfois, au contraire, elle ent souffre.A la éhi
persuadé qu ce mode d'assolement est. le plus iirofinbe miu, noli devonla talsitication de tons nos aliiumunts, dg
de toutes façons gne le sytème épuisant de récoltes cons- nos vêtements, de la plupart des 'objets n -cessaires à h
tantes, quelque bien labouréot. et funée. que-oit la tefre. vie, sans compter certaines substances dont elle se glori

Neas répéter la nime es'pèce l récolte à des in:er- ie: la rÏné!inite, la roburite, etc., qui toutes ont pour bu
valles trop courts, est. zelativenrent à la rotat.ion des ré. Ut de.struction du genre iunain.
coltes, lie règle qu'ou doit observer stricteuent. Qu-Il. Prenons nu exemple frappant-des-effets pernicieux qu
quen soit la cause, qu'elle se trouve dams la nature dlu produit trop souvent le progrès industriel mal compris
sol ou des planterielles-rnens, l'expérience nous prouve il s'agit d'aliments as première nécessité par excellence
claireieit l'avantage d'initroduire.sune diversii.é d'espèce le pain.
dans tous les modes d'a-stleient. Dais les terres neuves, Le«pain que l'on consomme aujonrd'hui dans les villel
ou dans les terres ptturées pendant pluisieurs a nées, et dans plusieurs rég-ons de la campagne possède-ut
avant d'être souriises de nouveau à la charriumi, il -n'es .itritif nul ou insigntifiant.
peut-être pas aussi nécessaire d'adhérer strictenient à Ce résultat estidÛ aux derniers perfectionneinents ap.cette règle, mais il est énéra.mnt reconnu que lu blé, portés danis la ,iwwrie.
et autres plantes céréales, dégélièrenît si oU les sènie à Qumlquîes détails techniques sont d'abord nécessaires
tous les deux ans sur la iêmne terre pendan longtemps. p-)ur la compréhension.

On présumte que le blé lie peut atteindre la perfection, Le grain de blé est cornposé de deux lobes séparés pal
terue moyeu, si on le cultive lulus fréquemment qu'une une rainure. Si on le coupe suivant cette rainure, .on
fois à tous les cinq ans sur la mêmte terre. Les fèves, les trouve de dehors en dedans:
pois, les parates, les carottes et le trèfle incarnat, que le. Un pellicule qui est l'enveloppe du grain et cons-
l'ut, peut appeler la récolte on vert, deviennent moins titue le son après la mouture
productifs et bien pis sujets aux maladies, lorsqu'ils en - 2o. Une substince blanche remplissant leslobes en e
trent dans le mode, sur la mêue terre, à tous les deux. rieformée en iîujrini e Jartie de fécule ou ammidon, sul.
tros, ou quatre mns. On ne ait pas cE que loi être cet ance un azotée et par coiséqieuet àon nutritive:
intervalle et 'après le grndnibre d'nées qu'il faut 3o. Una parcelle solide de couleuir jainatre grossepour continuer les expériences. afin.dobtnir tu résultat comme une tête d'épin±le, l'embryon~ du blé. dit vul-
certain, on ne pourra probableuiet pas le déterminer gairemient.le cœur <lu blé. Cette parcelle de eonpositionavant (lue lei parties qui conposent les sols, sitout l'es- complexe, est surtour remaquable en'ce g
pèce le niourritiire que chaque esmèce de plaine tire du 40 ojo d'azote, alors que la viande en contient mul-
so', n'aient été'plus ple-inmeicn r étudiées. Cependant toits mut 20 <2o. C'est donc l'éléneit le olus pnleieux du
les bons ferniers évitet:ont d'uisrer leur culture et d<. paMin puisqu'il en constitue la partie essentiellem-et nutri-
trititer la terre de manière à épuiser ses forces, comme tive.
le plus grand de tous les nuinx. Autrefois le grain de blé étair écrasé et converti en fa.

T aité d'Agriculture à Bruns. iie par deux mneul-s lorizontales fixées sur, un pivot ver-
rical, dont l'une tournait à1 frottemient sur l'auire. Laf&-
rine obtenne <le la sorte contenait toutes les substancesLe pain qui ne nourrit pas, foi<laninentales duI blé, et le pain était le plus nourrissant
possible. Mais l'art industriel n'avait. îias dit son ernier

On entend parler à chaque instant des progrès 'im. niot. Ce pain, mlgré ses qualités précieuses pour hInu-nîeîises dle notre siècle. Certes, le nombre des cheeteuirs trition, lais-ait à lésirer aiti point de vue de la fiesse et
en tous genres est incalculable, le nombre des iniven due lea blanclit-lr, défants capitaux dains un tenmps oùlei-
tions très considérable. Est-ce à dire pour cela tque clia- iérieur primîe tout.
cuite d'elles constitue uit progrèsl? Nuliement; et, ni • Or. c'est précisément lenbryvondu blé il couileinjnii-pîis est, il en·est plusieurs qui offrent plus d'inconv- -, âte on acositaceléem-týient huiiilnstie ret-dxîmcnîts que d'avantages dans leur appllintioi. diffirileineii conivrsible et fin, farine,-qu.i tl al

Il s'agit, en effer, de s'éitendre sur le sents dg inmot pro- cause de ce grave inconvénient. On a donc imagiidéile
grès. Le progrès est véritablement réel et effectif lors- l'éliminer de lit farine. Voici eni quoi consiste ledernier
que, tontes choses-bie considéréôs, il abouitit finale- perfectionnement de la iieîinerie: il nous vieitdeïHon-
maent a l'amnélioration du sort de l'espèce hutnaine. Sans grio. Avant la monture, le grain de blé passe dans.ùn
cette condition suprême et indispensabe, il n'y a pis appareil spécial où il est cousýen <eu sri vauit la rni-
qu',une nouveanté plurs' on imoisn irai ére.ssaite nu point die mire ; à la suite do- .et t sectioui ebryon se <léticile
vue théorique, suais lotit les iTffts smit lm plus eon vilt il rrive alois avec le grain en trup duux cylindres hori zon
inutiles, et quelquefois inisilbles, qut'in elle profite à uni tautx et nétalliqls qui totrnent à frottenmt l'un contrere tit no ubre d'individus atu détriment de la masse l'autre en sens inverse, le uiain est pulvérisé a P'c-
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bryo i a uonsistai ce huilense reste intact itomie éninemiuent propre à l'alimen ttion des individu at
dans un: comupartinient' s'pécialoilsetruve mélan ié Otints d.dianlète Voilà laseulo aux

Savec leson.:En résumlé, on enlève au blé latplus grande rats funesteî des tendances progressistesdi la meunerie
partie de l'azote qui doit lui fournir ses propriétés nutri inodeurie. Elle est bien faible, on Pavouera, .etil fait être
tives pour le donn:er aux animaux, et Pon conserve peni sous le coup d'une naladief.errible pour en profiter.
lPhomme une substance piufaiteient blarich'e, il est vrai. Da FÉLIx BATTlMTI. (.e iYaturaliste Canadien..
mais dont l'usage. est indifférent au point de, vue de ln
nutrition, puisqu'elle est constitiée en grande partie par n
de la fécule on a sauvé les apparences ls neuniers Emploi de la suie comme engrais.

peuvent ainsi livrer une farine d'une blanclui- irrépo lest pas rae de voir, cette Rson de Panné, ce
chable que le consommateur appréciera, . mats en .realité excellent engrais jeté ans précaution autour desbatisses
le painse dénatur Uepu ls.evrq'tom)*Jes ains aén et'ne.peut pins servir qu'A tromped nos cultivateurs qui ne counaissent pas les avantages
la ÉiasasaenPro<fit pu. corps. netdna fim ansa iun roft pur cops.que l'on. ponrrait en retirer dans la culture. Il n'est donc

Les graves incoîivénients d'un pareil progiès sautent lis Bans iruportatnce de revenir très souvent sur ce sujet
auxyeux. Les classes-riches, qui ument dut pain à rable ules cultivateurs apprécient davantage l'utilité
éonime d'un acce,.soire, sont lieu ex .posées i à ent sîii uccnéffrir; .,le la Fuie et qu'ils sachent en tirer profit au lieu d@ la
mais les ouvriers, et d'une fnçon générale le gens de jeter sur le chaniin comme nous le voyons tous les jours
modeste aisance qui sont, en somme, la grînde majorité de Phiver dans nos canipagnes.
et pour qui le pain-constitue la partie essentielle et lu Les effets de la sulie, aur dire de ceux qui en ont fati
basse de la nourriture, sont vonés a tute isitnitiuon incons- 'expé.ience, sur les prairies humides, ou sur celles qui,
ciente devant fatalement ab6utir.à la longue l'affaiblis- sa'ns *ire humides, offrent beaucoup de mousse, sont
sernent sinon à épuiemnt, surtout. dans les grandes très certduis ; mais ello doit erre em ployée avec pru-
villes où les autres éléments nécessaites à la nutrition dence, parce lut son excs brfile les plantes, proba-
générale. l'air et lit luniière,sent Si. blement à raison de l'acide qu'elle contient. Ou la sème.parimnieseen etcotetsichz-.ldnar
mesurés et coûtent si cher o-dinairement à la volée, commue lu blé, en. la mêlant

Voilà dtonc inesinvention, dont certains Ivntent la avec moitié de terre.
magnifiqule conception, abo tissant clairêment. la n 'On peut aussi mêler la suie avec les fumiers, dont elle
sère physiologique.générale. Jedeniande si un pareil pro- augmente considérablentut lénergie, ou faire un tom-
grés ne doit pas être consiIér élîiiôt coine un malheur post, c'est-à-dire la mélanger dans un tas lie terre ïégé
pour la société et si l'on ne devrait pas veiller à en en- 'tale et lisSet passer quelques mois avant de s'en servir.
traver les effets. La suie rétablit aussi la vigneur. des arbres fruitiers

Enlever au blé sa substance azotée équivaut à enlever épuisés, fait périr les fourmis qui creusent leurs galeries
ai lait on an ·vin leurs plopriétés essentielles d'une fa- entre les racines des arbres ; la suie détruit encore les
çon quelconque; or le lait et le vin sont encore moins germes le la carie du blé par:.Piuimersion dans sa disso-
indispensables que le pain. lution, etc. Dans ce dernier ca.s quelques agronomes ont

Il serait petit-être puéril de compter sur.une interven- observé que la suie agit avec tant de force, qu'elle dé-
tion officielle pour empêcher la propagation d'un tel per- truit en même temps le germe du blé, ce qui doit enga-
fectionnement partout où il n'existe pas encore, car le ger les cultivateurs qii en lfont usage, à affatiblir son in-
matériel de la meunerie est loin- d'être trinsforiié par- tensité par une pilus grande quantité d'eau.
tout ; au moins n'est-il pas inutile- que chacun de nous La suie provenant de la coml!ustion des matières ani-
soit.instruit sur les altérations déplorables- que l'on fait males contient plus d'ainoniaec, et celle provenant de
subir à un-aliment dont on. ne peut se passer ; il appaur- la combustion du charbon le terre et <le la tourbe, offre
tient au consommateur de se défendre en réagissant vi- souvent des traces de sels sulfurique ou du souffre..
goureuisenent contré' un état de.choses d'anlaît plu L'emploi dans l'agriculture, de ces deux dernières sortes
triste que les temps sont plus difficiles; le supeifli tide suie, doit être un peu différent de celui de lit suie de
manque clnqiejotr davantage aux travailleurs de tontes bois.
sortes, encore faut.iliu'ils soient assurés du nécessairc. M. -V. Demonior, dans soit t-aité sur la frmation, amé
surtout lorsqu'ils l'acquièrett à prix l'argent. . loration et renouvellement despraiic, dit que liat sie de

L'embryon dît, blé ne contient: pas de sucre ; la méde- bois, qui est très active. surtout dans les terres argi
cine a ou l'heureuse idée de lutilisenr pour l'alimentation leuss et froides, s'eiploie à raison de 450 à 600 gallons
des diabétiques. Jusqu'à'ce jour, ces nit latdes fitisaient l'ar arpent. La suie de houille, beaucoup plus stimulante,
usage du pain <le gluten, or, rien n'eht plus difficile. que prolonge ses effets pendant deux ans et plus, et nie s'em-.
de se procurer cette sibstance vraiment pure, la plupart ploie quu'àd~se moins élevée.
des gluten de comnerce contiennîent jusqu'à 30 oo d"e M. Pangé dans lin écrit à la Rforme agricole,-indique
glucose. L'huile essentielle contenue dntis l'eibryon le procedé·suivant dont il su .ert dans loi de la
éiant u obstacle à lit panification il y a tout lieu le suie co:,mme engrais : " Je remplis .ua trois quart de 5uijeý

penser qu'on ne tardira pas à l'extraire pairdes procédés un grand tonneau, où jo verse autant d'eau qiie ceder-
commodes, cela permettra de fabriquer un pain nutritif> nier peut en.contenir ajoute aussi de la chux i le

in er .en en.. nriJyaot ilis el bui
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terr;in nnqnel.1'enernis est déstiné n'en renferme pas dé- L'utilité des cop-aux dans. un champ:
jà. Ai bouîît dl'un demi lint:e j- démnnte .je rqmp!le
tonneau d'eau .nluvelle, en ajoutant encore lin peu dn A i campngne, on a pour hab ude,
de chaux. Ce îv sont iépéiée .nsqiu'à etnqe toute d i r sur copennx proaen n
la 1ue so r disanoite. et que j n.i m e 2(eu ldchets du 'i 1<d ch*autîfnuîge, rs e0 ne i
de chauî,x. Le liquide ainsi .bten, dpè vrépa a les répanidie sur le ch emîîîiel publie' l ne
sammentllîngé dl'enni, est emiployê, commeM' pui * cependant pas sans profit de leinettre etr compast mi
Purroage* des pr-iries. J'esti:ne que 20 livres, de stie langés en fnmiet.consorné. Un journal des Etats-Unainsi traiteeegivalent à hi.chirge ile finiertd'un, clie-- indiiln.'le muyt-n 'tivant pour retirer un avantag o
Val. "l ldit q u'autrefois il-aehlîtait le nota , bles quaînti- pr fit des copeaux:
tésd ste a cilltivateurs dIo sir coittrée.. mais quef
depuis qo'ilt Ont été coqeiis destn tilitéc n nea pa d cultivater qui n'ait dans sa cour

grais, ils la gardent. pour en engrais.ier leurs pi-opres his tous les pritîîii, une quantité e-maiderabl a
'terres.· déchet< qui piv<urnr itlement être eruployés dais sa cul

- ~~tare. Le Miel. delî nîuauîîs<u os bilt est.d'uli 'tM . Ilobjiz. écrivait ;lan4 le Bud Est (:iiiéAe Sl -6)2). l.i lu: lra ue no iîté .d
Un illar ge d'un qagyt de sel ut de-nuoitié. *: te pi e sîuantm, d ii il abr n teaucoup'd

trois quart de suie senté et uat rré. en péparant le si à
donneiaires S ra nos. Plu-tr m>yens sont emîploîyé ponr <ltnner
dit qu'au niloyen le ce înémniîge il aI obtelîu ad ced c sol les o dn n développement. ponr le
poids de 30 l ivres la pîièîe. legnms, pincialement. <les pomms de. terre. .Un fi

Pu hi culture dls c:'tte. et dea hetrr'-aes I re- i ier cliiinu lie coînvient pas pour tine telle récol te ;.mai
commande un mîélmîge cmpé de nioitié sel et noit.ié I les cp aux . in h'm poines l terre ont ut

sie, diviré laits petits inp de:i 0 livres. recen'îvei t,- de terri iierveillenx ell'e. Ils gardent lent ol mécaniqurnent ou.

et fatits itn ens dlistnnee ivo sur le ffo; pouir ôt te tais- vert :ls lu- .onse iuepthmide pair soc attraction entre
sé, icta penntu 4 A 5jour~ ivaitii de les répanhue sur le le bois et l'.tmnoplièri ; lor4qne cos copeaaix soînt en fer.

cheiil. C'est li il. ioyen rec mané r 1 usnge " i cot l r i i ntrerenir dans le.sol unE
en Angle.rerre. Une fois los ta- réptu iis sur le r..rrain, il chaletr et ' rouvant une grande circu.

nurdounner ti' is labeinta. p'uis smter lus .carottes et les . 1.tion à tt vrs les vides fermés -par 1. a copean, y.ex.
'eerce smn infi.unce récondante.

betterave« qui ideiiessueîî ésloinx*. a,

Culture des:panais

Le pannie petit: être ciltivé le lai même maniièrei qme la
carotte, nmas il réimssira. tmienx d'us tun sol fort et ptro-
fond. On prétend qu'il est supérieur ponr la nonrrituru'
des bestiaux et des cochons. et que Mon produit par ar-
petit est phts coniisidérble. Trente piercles de punais, fi

- le renldeneîut est bon, snifliiint.à engraisser comla jilèr.iîîenint
un bSuf de tois à quatre anîs.nmlineni'î ttiigre, en
trois mois.' On donne les racines i dinu:ireîment dais la
proportion d'i peu près 20 livies le îinatini. A midi etie soir
en ajoutant une petite portion de foin dans les intervalles

Choix dé semenee du btô-d'Inde

L'tuinge veut que l'onr clmi)-iae le.tlni beau île li ré-
cotte,.et.qu'ut le uette'e.iiéis dhins un grinier. Au an-
ment où ,l'n i propo-e dule sei e r; .on enu élir hu'

grains e frot tant les épis contre mone barre de f'i- plate
les graiis diubout de l'épi ie doiveit pais servir-à.la se-

mence.
D'ordinaire on ne faitsulbir aucune préparatinii grain

de bl.Tliile qlie 'oi nm nc. ; cepeaulît lit si ot lu
faiait- · trir.pr dans l'eau, pIîlamtt qimines beîre, les
graiuns légurs vieimilrnieii i à la suinlee. unI les mîî.et trnila

pitar. pour les donner. ux poblîlla ; et utre, celui gui
serait de-tsué à la -semnenee set trouvetait d'autant plus

" Grand nombre di eiltivateurs reconnaissent ces ef-
fets et font uag <les copeanx. Plusieurs aussi adinettént
l'tihité de l'emp oi des copvatx. nais ne 8' ccupent
guère.à .en f£ire u-Ige. Je. dé-ire dire à ces derniers
qu'en laissant neemvtiîle leurs copeaux 'dans le voisinlge
du~leurs bâtisses, il~ftînut preuve d'unegrande néguigence ;
etI outre, ne leas tiitlia:nit lias à leur clamup de patates, ils
fotat une perte aniiielle di cinqnianre. îcusr cent sur letr
récolte, tatt en q1ualilé qlu'en quai.tiré- Cette sipèce d'en-
grtis est inimîélinte et: Cle 1ongte durée. dais ses e .t.
Elle est pet. coûreuse dai même qu'elle contribne A 'don-
ner nu vois.inage ides lbâtinetst< uti ieilleur aspectiqtuand
toits les déconbres eu. hiois y ont eté etîlevés.

Choses et autres

Ces vaches fersey.L'exce!lenîldes v»ch-s jerseys nonr la
.rodntinu .b . buur 'r et ricuttiue, c'est fis fait, proav et ad.

uie par tois. Il n o se Pa-1 Pla nue 5ram itn liltis que les junr-
anx d'u'grin'e on.atitru's ii' fais- nt merition de'rend..aments

'-rtrnrilinaires iro.inits lar des vlches <te e3't-t9t race, surtönt
.inr celle fini appabiteut ' 1a fatmiIll de Sint-Lambert.
D1es ru'noleids'i.ts u· 00 700.- 600 et. meum- 900 livrue le benrre
:iar anné a- "-'-n 10us ce-t- fnlm!Ia, dle vaché celèlirTs
osîs po'8ède M' W..A. R-birni, le g'au.1 leveur de.b6tail jer.

uyst.

Tn

mand<
.disposé à.geruier.que sea léguments seraient ramollis',' •Itie mi

Allemiiu,'pr-rnth~ il, a déconivert que'l'or-p'inraft'falre
,rrée avec 1. latA.uui.d ooe( aisoun- Aile
a anrait acquis le procédé et faabriqinerait 'de trois à qua..
llekilogammés do'oebetrre pa aiindé t. ' .

r.'
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CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL

1891-Arrangement pour la saison d'hive.1891

Le et après lundi, le 21 bnovenîbre 1890 les trnies do Ce eli
min patironît de la Station de Ste-Anue (le dimanche excepté)
comme sait:

Pour Lévis (accommodation)........... 24.34
Pour Lévis (Ex -r-2.................. 5
Pour Lévin (accommîonutini ............... 9.45
Pour la Rivière.îldi-Loup f1ac.1innwdat.ion). 11 12
Pour Sr-.Jan et Hrîiiftx (i-.frts).·.... ... 16:
Pour la Rivière-duî Loup (Acenitîodation). 22.32..

Tots les trains marchent snr l'heure <lu temps convenition-
nel de l'Est.

D. POTTINGER, Surintondant on chef

Bureau du chemin dii fer.
3loteton. N. Bk., Jnin 1890.

Ferme St4Gabrie',

ISRAEL tARTE & RERE

Cetto exploitation agricole a ottcnu, à la dernière exposi
tion provinciale:

I. Un diplôme pour le meilleur troupeau de vaches cana
diennen.

.I Le premier prix pour la meilleure vache ]aitière cana-
dienne do quatre ans et plus.

III. Le premier prix pour la meilleure taure canadienne de
trois ans.

IV. Le premier prix pour la meilleure-g6nisee annadienne
V. Le premier prix pour la meilleure géiiisse ut-dessus de

six mois.
VI. Le premier prix pour le meilleur taureau canadien de

troisi ans.
VII Le premier prix pour le meilleur taureau canadien de

tout. Age.
VIII. Le second prix dans la classe des taureaux Jersey pî-r

sang, an.dessusII de quatre ans.
IX. Le second prix dans la classe des taurea-x canadiems

d'uri an.

SPErCIALrr.-EIeva.e du bétail Canadien en vie de lit pr-
dttotion dn beurre.

A vendre. on ce moment, un TAUREAU JiianttY, GEm8se et
TAnEAtu- le lPan dernier, quelquest VyAux du prinitempb
mtles et femelles.

CONDTIONS D'A1JONNEM 1 .

A LA

Le prix d'abonnement est de nue pia-•tro par an L'aboutie.
meut peut dInter dn.ler de chaque mois. et oi rie s'nbonne pua,.
moins, que pour tin au. L'avis de discoetinualiot doit étro. don-
né,par écrit. an Bureau du soussigné, un intis avatt l'expira-
tion de l'anéiei d'uabonuemeit, et les arrdrages alors devront
avoir été pay6s.

Tout ce qui concerne l'adu.inistration doit Ôtre adreesé à
HECTOR A. PROULX, Gérant.

GOLDUEs MAISONS IOO I<OÎ
U lcCJULLOCH

.S. AFMS li nrtfi Ç LAPPERTON
[COP[t! S - OIRTSJ 1wu UL,. - FI LS.EN TOILI

nt es metlueur.
EC I SZ A.ALS. BENN; I

ADMINISTRATEUR. La Coud
298l 3m _MONTREA L. LWARD

H.ONTREAL. HA.flELSON & Fi.
y MARCHANDISE:

larn:aetur1er eu Gros. DE GOUT,.
CIII1VI' 10 Lric~ flura1îî91 . Poupces;Joucts, Jet

:. R EB EA VE S
in7o June 2A'tre, Damc. 110N rAL,e iRTICLES El BOIS, 8

à0t HtES, huntLUUiáS .T BIJOUEflE. EN GROS.
.. N Te 01sQ.59 a 63 RUE ÉT. PEfP

L ES MEILLE-JlES JOHN W SrIJTH,' SiMrPSONl, HALL,
SUit LE MAECHE. St. iGUlel b'CKS, r4ntreal M ILLER & CI

^otîni - a - .Lrttre, Manufacturiers

eil ra Sie Cinre ENE.ECTRO.

ilOJ,.~ ABILE isarL. 0. GROTHE CIE, rut.s E
Montreal. Demandesuncaltgue. MoNTREAL.

A. Hrt~a & furo Chiffons, Os, Vieux Caoutchouc, Crin. :'ýc.
înîlus f t pn e naut non, Inl

EGIS DE SCIAGE I 5 ~Ji A~1.lPIANO S ET ORGUES
92 Rue SANGUIINET, A. & S. NORDHEIMER,

st~ RUE ST. JACQUES, MONTREAL.
it A . Ârvx et ternies conunnes - toute* les crasses.

il~9 NERUE M1IlLL. MlONTHEAI.
:ErHpor lahlste Must. des prix

LA MEILLEURE AU MONDE.
-2ý e en S FM0RTEBIIING -POWDER.

iinst a Caro et al Eptces- -

Seuls Mamf rs., 621 EG 26 rue Craig, Montreal
J.W.PATERSOR &UiE BOUAND & FRERE,

ranuracturiers e inpotateîrt de rournitur'

x ag aa 1uurMe,îlersetoureurà 15atir et à (ouvuir. Matel.s en Laine et en
Felt Goudronnec, Crin,Ii ts à Reesorts

1-j> ID <'.;,rilsg Beds),
ET FeU UN ITUI. R.corts en Acier pour

7M.Sof.,. Seti do$alun,ritmr.AGO ett8lLIaLTIt. Canapel, @te.

importateura et Marchan

BLANC-DE-PLOMi
Pointures Préparées

VE RNIS, VERRI
• BROSSES, Etc.
327 rs.î t. jacqrR t

MONTREAL.
Ordres par poste bienremp

MILLER BROS
B& TCVMS,

Iaclnlstes, Illngfgt'

ETABLIS EN 1889
11'a 122 rite Rin

EXCELSIOR

- CNUBAJO
@,nce Ip errect andseirme lt!à
anteed t h ali on t

hather. cd Oc. for Iuo p oCaWnta
* a.GEO. H..STAHL, Quincy its

Payez votre
Abonnemeni

au plus toi

.1

i..


